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INDICES BOURSIERS 
en date du 

CAC 40 30/05/2016          4 524,58
DOW JONES 30/05/2016       17 873,22

EUR/DEV DEV/COT DEV/CFA DEV CFA
xxxxx xxxxx xxxxxx 1 EUR 655,957
1,1139                 1USD = 588,883 1 USD 625,019                                                        
1,4524                 1CAD = 451,637 1 CAD               475,486       

123,8500                 1JPY  = 5,296 100 JPY 550,760
0,7613                 1GBP = 861,684 1 GBP 897,835
1,1058                 1CHF = 593,197 100 CHF 62 129,27
17,5673                 1ZAR = 37,340 100 ZAR 3882,87
10,8727                 1MAD =                           60,331 1MAD                  62,74
7,3314                 1CNY = 89,472 1CNY 92,16
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FIXING VENTE BILLETS (sans frais)

BRENT (IPE) US Dollars/Baril
30 Mai 2016: 49,22

COURS INDICATIFS DES DEVISES
EN DATE DU 30/05/2016

UNE délégation d’expertsde la Coordination géné-rale de la Gabonaise desréalisations agricoles etdes initiatives des natio-naux engagés (Graine), etdu ministère de l’Agricul-ture, conduite par Léan-d r e - E m m a n u e l

Bouloubou, coordinateurgénéral du programme na-tional Graine, séjourne de-puis le week-end dernierdans les provinces del’Ogooué-Lolo et du Haut-Ogooué.L’objectif de ce périple, quis’étendra dans l’Ogooué-Ivindo, la Ngounié et leWoleu-Ntem, est de suivreet d'évaluer les réalisationseffectuées sur les diffé-rents sites retenus, deuxans après le lancement of-

ficiel (mars 2014), par lechef de l’Etat, Ali BongoOndimba dudit Pro-gramme, dont le but est dedoter notre pays d’unenouvelle ‘’race’’ d’opéra-teurs économiques agri-coles, afin d’assurer lasécurité et l’autosuffisancealimentaire du pays.La visite de terrain del’équipe de Graine a permisde constater que le projet àKoula-Moutou est au pointmort. Les sous-traitants

chargés d’aménager lesdifférents sites ont tous ar-rêté les travaux, pour di-verses raisons. Du coup,l’étape du planting est ren-voyée aux calendesgrecques, faute d’espacesaménagés. Par contre, à Lastourville(département de Mu-lundu) et Léconi (départe-ment des plateaux), leprojet avance grâce à l’im-plication de tous.Face à ce constat à deux vi-

tesses, on est en droit de seposer plusieurs questions.Pourquoi tous les sites quise trouvent dans le dépar-tement de la Lolo-Bouen-guidi sont-ils à l’abandon ?Pourquoi les travaux dansle département de Mu-lundu sont-ils plus avancésque ceux du départementvoisin ? Et que dire aussides avancées significativesconstatées sur les sites si-tués dans le départementdes Plateaux, à Léconi ?

Éléments de réponse du-rant les 3 jours de terrainet de rencontres avec lesdifférentes coopératives,au cœur du Gabon profond,sur les traces d’un projet ti-tanesque considéré par lesautorités comme le plusgrand chantier après celuidu Transgabonais. Aujourd’hui, découvrezl'étape de Koula-Moutou(ci-dessous), où l'heure està la déprime. 

Entre satisfaction et déprime
Programme Graine/ Etat d’avancement dans les provinces de l’Ogooué-Lolo et du Haut-Ogooué

Willy NDONG
Koula-Moutou/Gabon

Les travaux sont tous arrêtés sur la totalité des espaces devant 
accueilir les plantations.
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La délégation conduite par Léandre Boulobou échangeant sur un des sites du 
programme à l'abandon.
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LE Programme Graine aété officiellement lancé parle président Ali Bongo On-dimba, dans la province del’Ogooué-Lolo, le 5 décem-bre 2015. A Koula-Moutou,chef lieu du départementde la Lolo-Bouenguidi, cinqmois après, le projet est aupoint mort. Les travaux onttous été arrêtés. Selon le coordinateur pro-vincial, Mitch-CalvinNdemby, cette situationest, en partie, liée au faitque les sous-traitants,commis aux travaux de ter-rassement et d’aménage-ment des sites devantabriter les plantations, onttous abandonné les tra-vaux. «Sur la totalité des
sites, les travaux sont tous
arrêtés. Ces arrêts sont no-
tamment dus au fait que
certains sous-traitants sont
confrontés à des difficultés,
alors que d’autres, ne se

sont pas tout simplement
présentés après avoir signé
les contrats et empoché une
avance de démarrage de
travaux. S’agissant de l’en-
treprise Grenn Forest, cette
dernière souhaite tout sim-
plement renégocier à la
hausse le contrat de factu-
ration de l’hectare amé-
nagé, de 1 300 000 à 1 800
000 francs. A notre niveau,
nous avons déjà fait un ef-
fort, en passant à 1 600 000
francs l’hectare, mais en
vain. Emergence, Medicom
et le Bureau d’étude et de

contrôle Sarl ne se sont ja-
mais présentés, malgré les
conventions qui nous lient.
TTLS ne s’est présenté
qu’une seule fois, avant
d'être victime d'un accident
sur le chemin du retour.
Concernant les entreprises
Socommab, Sama BTP et
GRBF, elles sont toujours en
attente de machines », nousa confié Mitch-CalvinNdemby. Le Programme rencontreégalement d’autres diffi-cultés liées au relief trèsaccidenté, qui ne favorise

pas la sélection des sites. «
Il est quasiment impossible
de trouver des surfaces de
30 ha répondant à nos cri-
tères de sélection et de
choix de sites. A savoir des
surfaces planes, sans ravins
et sans cours d’eau qui les
traversent », a-t-il encoreexpliqué.
ESPOIR• L’autre soucireste la praticabilité de laroute menant aux diffé-rents sites, poursuit-il. Ducoup, cette situation rendl’accès difficile dans ces lo-

calités et, par conséquent,empêche d’exercer toutesformes d’activités. C'est le cas notamment del’axe Koula-Moutou-Popa,Koula-Moutou-Pana ouKoula-Moutou-Iboundji.   Pour sa part, le coordina-teur général du Pro-gramme Graine,Léandre-Emmanuel Bou-loubou, s’est montré rassu-rant, malgré la  montagned'obstacles. « Nous sommes
venus ici pour voir ce qui
marche et ce qui ne marche
pas. Les points bloquants

ont été clairement identi-
fiés. Dans les tout prochains
jours, nous allons déployer
nos machines ici pour la re-
prise des travaux. S’agis-
sant des sites, nous
travaillons avec les coopé-
ratives, afin qu’elles nous
indiquent des sites accessi-
bles. Malgré les difficultés
auxquelles vous faites allu-
sion, les effectifs des mem-
bres de coopératives
enregistrées ont augmenté,
parce que les populations
ont foi en ce projet. A notre
niveau, nous savons, plus
que jamais, ce que nous de-
vons faire, y compris les po-
pulations impactées par ce
projet », a-t-il indiqué.Pour M. Bouloubou, ce re-tard à l’allumage dans ledépartement de la Lolo-Bouenguidi ne doit enaucun cas constituer unfrein, mais plutôt unebonne raison de se faireviolence, d’aller de l’avantet donner encore un peuplus d’espoir à ces popula-tions, qui croient en ce pro-jet.

Petit retard à l’allumage
A Koula-Moutou 

W.N.
Koula-Moutou/Gabon

Les officiels, dont le coordinateur général du pro-
gramme Graine, lors des rencontres avec les 
coopératives agricoles de l'Ogooué-lolo.
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Il semble, quasiment impossible de trouver des sur-
faces de 30 ha répondant aux critères de

sélection et de choix de sites.
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